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DA N S  C E  M E S S AG E

Ce message traite d'une problématique profonde et sensible qui touche la vie spirituelle de 
nombreuses personnes : la dépendance excessive à une figure de père spirituel, qui peut 
mener à une forme d'idolâtrie et d'abus.

Ivan Carluer explore pourquoi cette situation se produit, en s'appuyant sur les paroles de 
Jésus dans le Sermon sur la Montagne, où il interdit de s'attribuer ou d'attribuer à d'autres 
des titres comme « père » ou « maître » sur la terre, insistant sur le fait que Dieu seul est le 
Père céleste et l'autorité suprême. Le message répond à la tension entre la nécessité d'une 
guidance spirituelle et le danger de confier à un homme ou une femme une autorité qui 
devrait appartenir uniquement à Dieu. Il met en lumière deux mécanismes humains qui 
poussent à rechercher un père spirituel : d'une part, la quête de protection et de sécurité 
émotionnelle, souvent liée à des blessures ou carences affectives vécues dans l'enfance, et 
d'autre part, le désir de projection de ses rêves et ambitions personnels, qui conduit à 
s'attacher à un mentor ou un leader capable de promettre la réussite.

Ivan Carluer montre comment ces dynamiques peuvent engendrer des relations de 
dépendance où la liberté personnelle est sacrifiée, et où le leader spirituel peut abuser de 
son pouvoir, transformant la relation en une transaction malsaine. Il met aussi en garde 
contre deux réactions erronées face à cette dépendance : la révolte qui conduit à rejeter toute 
autorité et à s'enfermer dans une solitude dure et orgueilleuse, et la soumission aveugle qui 
entretient la manipulation. La véritable solution proposée est de revenir à une relation directe 
et personnelle avec Dieu le Père céleste, en cultivant une communion intime avec Lui, sans 
intermédiaires humains qui prennent la place de Dieu.

Cette relation avec le Père se traduit aussi par une vie fraternelle authentique au sein de 
l'Église, où chacun est appelé à servir les autres avec humilité, sans chercher à s'élever par 
des titres ou des positions. Le message invite à reconnaître que les ministères et les leaders 
spirituels ont leur place, mais qu'ils ne doivent jamais devenir des figures d'idolâtrie ou de 
dépendance. Enfin, Ivan Carluer souligne que la vraie grandeur dans le royaume de Dieu 
s'exprime par le service humble aux frères et sœurs, et non par la domination ou la 
recherche de pouvoir.
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Ce message peut concerner toute personne qui se sent prisonnière d'une relation spirituelle 
déséquilibrée, qui cherche à comprendre comment vivre sa foi sans tomber dans l'idolâtrie 
des leaders, ou qui souhaite retrouver une relation vivante et directe avec Dieu tout en 
s'insérant dans une communauté fraternelle.

P L A N  D É TA I L L É

01 — L'interdiction biblique des titres spirituels humains et ses 
implications

Ivan Carluer commence par rappeler le passage fondamental de Matthieu 23 où Jésus interdit de 
s'appeler maître, père ou chef sur la terre, car il n'y a qu'un seul maître, un seul Père céleste et un 
seul chef, le Christ. Cette parole de Jésus, prononcée devant une foule et ses disciples, 
condamne la recherche de titres et de places d'honneur dans la communauté. Il souligne que 
cette interdiction n'est pas une simple recommandation mais une mise en garde contre une 
mentalité de domination et d'intermédiation humaine entre Dieu et les croyants. Cette parole est 
mise en parallèle avec la réalité actuelle où, dans de nombreuses églises à travers le monde, des 
hommes et des femmes prennent des positions d'autorité excessive, parfois au détriment de la 
liberté spirituelle des fidèles. Ivan Carluer insiste sur le fait que cette problématique dépasse les 
cultures et les continents, affectant aussi bien les églises africaines, européennes, américaines 
qu'asiatiques. Il dénonce la confusion entre respect pour un ministère authentique et adoration ou 
dépendance malsaine envers une personne. Cette partie établit la base biblique et théologique 
qui justifie la vigilance face à l'élévation abusive de leaders spirituels au rang de pères ou maîtres.
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02 — Les deux mécanismes humains qui conduisent à la 
dépendance spirituelle

Le message identifie deux schémas psychologiques profonds qui expliquent pourquoi beaucoup 
cherchent un père spirituel. Le premier est lié à la blessure affective : ceux qui ont souffert de 
brimades, de dévalorisation, de carences émotionnelles dans leur enfance, se sentent orphelins 
et cherchent une figure protectrice solide pour combler ce vide. Cette recherche s'accompagne 
d'un contrat implicite où la personne donne sa liberté au leader en échange d'une sécurité 
émotionnelle et spirituelle. Ce contrat peut conduire à une soumission aveugle, où le leader 
réclame du temps, de la soumission, parfois de l'argent, et où la personne devient 
psychologiquement dépendante, incapable de gérer seule ses épreuves. Le second mécanisme 
est la projection de rêves personnels non réalisés. Ici, la personne n'est pas forcément blessée, 
mais frustrée par ses ambitions non accomplies. Elle cherche un mentor ou un coach capable de 
la faire briller, de l'aider à atteindre ses objectifs, souvent en échange d'un investissement 
financier ou d'une soumission. Ce type de relation est une transaction où le leader joue le rôle de 
projecteur, promettant la réussite et la reconnaissance. Ivan Carluer illustre ce mécanisme avec 
l'exemple d'une jeune fille qui veut devenir chanteuse malgré une voix faible, ou d'un croyant qui 
veut devenir prophète international. Ces deux mécanismes exposent les dangers d'une relation 
déséquilibrée où la liberté et la responsabilité personnelle sont sacrifiées au profit d'une 
dépendance malsaine.

03 — Les réactions erronées face à la dépendance spirituelle : 
révolte ou isolement
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Face à la prise de conscience d'une dépendance spirituelle toxique, Ivan Carluer décrit deux 
mauvaises solutions que certains adoptent. La première est la révolte, qui consiste à rejeter toute 
forme d'autorité spirituelle et à s'isoler. Cette réaction transforme la souffrance en colère, 
conduisant à une posture d'endurcissement et d'orgueil où la personne se veut maître de sa vie, 
refusant toute aide extérieure. Il compare cette attitude au frère aîné de la parabole du fils 
prodigue, qui se noie dans le travail et l'effort personnel, mais reste seul et amer. Cette solitude 
auto-imposée peut mener à l'épuisement, au burn-out, voire à la dépression, car elle nie la 
dimension relationnelle et spirituelle essentielle à la vie. La deuxième mauvaise solution est la 
fuite dans le développement personnel ou le coaching, souvent hors contexte religieux, où la 
personne cherche à réussir seule, en accumulant des techniques et des stratégies, mais sans 
reconnaître sa dépendance à Dieu. Cette posture peut renforcer l'illusion d'autosuffisance et 
aggraver la solitude spirituelle. Ivan Carluer met en garde contre ces deux extrêmes, qui ne 
répondent pas au besoin profond de relation avec Dieu et avec la communauté.

04 — La solution biblique : une relation directe avec Dieu le Père et 
une communion fraternelle équilibrée

La véritable solution proposée est de revenir à la relation directe avec Dieu le Père céleste, en 
refusant toute intermédiation humaine qui prendrait la place de Dieu. Ivan Carluer insiste sur le 
fait que Jésus lui-même a prié le Père et a enseigné à ses disciples de faire de même, sans 
passer par lui comme médiateur humain. Cette relation intime avec le Père se vit dans la prière 
personnelle, dans la confiance que Dieu connaît nos besoins avant même que nous les 
exprimions. Parallèlement, cette communion avec le Père se manifeste dans une vie fraternelle 
authentique au sein de l'Église, où chacun est appelé à aimer et servir les autres sans chercher à 
dominer ou à s'élever. Il rappelle que la vraie grandeur dans le royaume de Dieu est le service 
humble, que les ministères existent pour édifier le corps, mais sans créer de dépendance ou de 
manipulation. Ivan Carluer souligne aussi que les ministres spirituels sont des frères et sœurs, 
pas des pères ou maîtres, et qu'ils doivent être respectés sans être idolâtrés. Il invite à une 
maturité spirituelle où chacun assume sa responsabilité devant Dieu, en s'appuyant sur la 
communauté pour grandir, mais sans perdre sa liberté. Cette approche rétablit un équilibre sain 
entre autorité spirituelle, liberté personnelle et vie communautaire.
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05 — L'appel à une identité retrouvée en tant qu'enfants de Dieu et 
frères en Christ

Pour conclure, Ivan Carluer invite à une prise de conscience profonde de notre identité spirituelle : 
nous ne sommes pas des orphelins ni des enfants dépendants d'un père humain, mais des fils et 
filles du Dieu vivant, créateur de l'univers. Cette identité confère dignité, force et confiance, même 
face aux faiblesses personnelles et aux luttes. Il évoque la libération que procure cette vérité, qui 
permet de marcher la tête haute, de résister aux addictions et aux échecs, car on est aimé 
inconditionnellement par le Père céleste. Cette reconnaissance de notre filiation divine est le 
fondement d'une vie spirituelle équilibrée, où la relation avec Dieu précède toute autre relation 
humaine. Ivan Carluer rappelle aussi que cette identité appelle à vivre en communauté, à aimer 
les frères et sœurs, et à servir avec humilité. Ce message d'espoir et de restauration vise à libérer 
chacun de la dépendance malsaine aux figures spirituelles humaines, pour entrer dans la liberté 
et la maturité en Christ.
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